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été uniquement dû à la propagande volontaire et dévouée 
des sociétés de colonisation et en particulier de la nôtre et 
du chemin de fer du Lac St-Jean. Si le gouvernement 
nous accordait la subvention promise de $14,000, nous 
pourrions organiser nous-mêmes ces agences dans les meil­
leures conditions d’économie. Messieurs les curés des colo­
nies pauvre dans la région du Lac St-Jean se mettraient 
au service de la cause, et nous ferions toute la propagande 
nécessaire, faisant par exemple promener sur toutes les 
lignes de chemins de fer de l’est un char exposition des 
plus beaux produits de la région, ce qui prouverait mieux 
que les plus beaux discours la fertilité du sol et les avan­
tages de notre colonisation.

A L'ETRANGER
Nous avons au milieu de nous, deux messieurs Nordin, 

délégués finlandais, encore un résultat de l’exposition de 
Paris, qui ont l’intention de crée.- un sérieux mouvement 
d’immigration finlandaise vers le L ic St-Jean. Après avoir 
visité le district de la Péribonku, ces messieurs le trouvè­
rent convenable sous tous les rapports aux habitudes de 
leurs compatriotes, et nous ne serions nullement surpris 
de voir débarquer durant la présente année dans le port de 
Québec un grand nombre de ces immigrants et dans 
l’avenir, voir se former plusieurs jolies paroisses finlan­
daises dispersées ça et là dans la région.

Vû les proportions encourageant» que prend en Europe 
la renommée de la région nous avons cru nous assurer 
d’abord le concours de MM. Hernu, Péron & Cie, à Paris, 
pour représenter notre département de colonisation et 
notre société là-has. Leur agence prouve déjà nous être 
d’un grand secours à tel point que notre travail en Europe 
prend des proportions tout à fait inattendues et mainte­
nant notre intention serait d’établir, là aussi, en perma­
nence, un bureau de renseignements et avoir un confé­
rencier parcourant les centres ruraux, illustrant ses 
conférences avec des vues de toute la région, ce qui, de 
l’avis même de MM. Hemu, Péron & Cie, serait certaine­
ment un grand moyen d’attirer l’attention du peuple 
français sur notre région française. D’ailleurs, c’est là 
aussi l’avis de plusieurs des colons français déjà établis au 
Lac St-Jean que nons avons consultés sur le projet.


